
500 SEMAINE RELIGIEUSE DE QUÉBEC

coup plus grand et qu'il se prolongera longtemps. Si Rome s'est 
prononcée contre les ordinations anglicanes — se disent en effet 
les gens qui réfléchissent — malgré les avantages et les milliers 
d'adeptes que lui aurait procurés une décision opposée, cela montre 
avec évidence qu’elle place au-dessus de tout la pureté de son 
dogme et la sainteté de sa doctrine. Et ainsi ce fait historique 
devient pour beaucoup la preuve péremptoire que la religion ca­
tholique n'est pas l’œuvre des hommes et qu'elle a reçu la divine 
mission de garder intact le dépôt sacré de la Révélation ”. Parole 
d’or, que tous les catholiques devraient lire et méditer.

Enfin, un troisième sophisme, et le plus dangereux, celui-là, 
parce qu'il est plus de nature que les autres à tromper les catho­
liques qui vivent dans des milieux protestants, c’est celui qui con­
siste à dire que plus les catholiques feront le silence sur le dogme 
catholique, plus ils attireront de protestants dans le sein de la vraie 
Église, comme si Notre-Seigneur -Jésus-Christ nous avait enseigné 
à nous taire sur les vérités fondamentales du salut pour gagner 
plus d’âmes à la vérité. L’exemple du divin fondateur de la 
sainte Église nous a enseigné, au contraire, à affirmer, avec cha­
rité et fermeté, même quand elles peuvent choquer certaines con­
victions préjugées, toutes les vérités de la Révélation ; et il suffit 
de lire l’Évangile pour voir que le divin Maître n’a pas reculé de­
vant la répétition fréquente de l’énoncé du dogme eucharistique, 
entre autres, même après que plusieurs de ses auditeurs se fussent 
éloignés de lui, choqués qu’ils étaient d’entendre l’Homme-Dieu 
parler de donner sa chair à manger pour le salut du monde. Fai­
sons donc comme Notre-Seigneur ; et, sans jamais nous lasser, 
redisons à tous avec fermeté la vérité éternelle in omni patientia 
et doctrina. “ Que tous se pénètrent bien de cette idée, écrivait 
Pie X dans sa Lettre sur l’Union des Églises, du 26 décembre 1910, 
qu’on ferait œuvre absolument vaine si d’abord on ne maintenait 
fidèle et entière la foi catholique, telle qu’elle a étl transmise et 
consacrée dans la Sainte Écriture, la Tradition des Pères, le con­
sentement de l’Église, les Conciles généraux et les Décrets des 
Souverains Pontifes. Courage donc à tous ceux qui ont à cœur 
de défendre la cause de l’unité ; revêtus du casque de la foi, tenant 
fermement l’ancre de l’espérance, embrasés du feu de la charité, 
qu’ils travaillent de tout leur zèle à cette tâche toute divine.”


